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__… La Magyó. Provinoese, 
pour un an ..26 A, 304, s… 


‘_» six mois, 14» ‚8 ds Pee nen oer Bie 
* * ie. : » R Oba) ge „ 
in, ee: eden è Chez M, Van Weelden, ibrafre. 
is prees Li50 etira NAS TE eetl Eeen, EER 
5 premières lignes l SOLETO … Les lettres ef pagnets. doizent être 
compris ot 10 ls par lijn rad en vóyésà a direction francs de porte 
Ee 2 En hind 





_ 4 Mais nous devons revenir encûre. sur de dhservation que nous avons hrm projet de loi ‚et Ml, Lugac,contre.Ce dernier ota- 
“4 ijd présentée contre la confusian, dans ogdaldeau , de produits d'une na- | teùr cráint que l'adoption de la loi en question ne donge pgoa-- 
Et es f | __ :__f tretonte différente, Depuis plusieurs annéss Webudget des vèiesct moyens | stón à' de nombreùses demandes, d'indemnitós, auxtgaplles, 
‚Nous avons successivement publié les états des recelke de gj epaper ning ge bhi du ban, dureste, il ne reeonnait à ces provinces aucun droit OE 
Pa h n f Er EET BE en BE b : dt ré sont clas s ar erde en 4 NG ek ee NT . ER 
verant des eontributións indirpctes du, PROBE  haiamestre 6 | ainsi que le produit des postes et. du cherain-defer. Ponrdhoi be. pas faire | Les débats ont continué aujourd'hui, et après que diff. 
1848, en France, en Belgique et dans les P. geNAde _- | cette même division dans les täbMaux tringestridfs des reczftes ? Il est évi- | rents orateurs eurent engore pris la'pärate, teprójet de loi été 
Bas npenktats. qu'un; oberent tt eóurperafit ces ‘produits avec dent re la eonfûsion des matièred;g pour bpt de tâcher de dissimuler cer- adopté par 26 voix, cpntre 25... ideen 
dee tt Jémdant de l'année dernière que nous | täins éficits; mais la division est | de. à, , Alors, en séparant les nn 
Bepster 0d rbpó a roduits des canaux ct rivières , d brit: pijen t du chemin di Ass f De BN a tt Pe 
idtiës” bont disez remarquables P anaux oë ri » COENE fles pasteset ducheminde | Par arrêté du 18 avril, le Roi a nommé. chevalier de l'ordee 
_80 hed. fer, du produit des impôts, an teouve, d'une entation il ya | qu Lion- kde Belns Weme 
es 1 Kh Oale ee, eg 7 SS | du Lion-Néerlandais M.C. M, G. É. comte de ylandt, 
sur les recettes de ces derniers unë-dinrinutlh 4e fr, 2%5,418-39 compara- taire de löpats Ere rg na her 
/ |rtivement aux produits des trois premiérs niëfs det 845. gation prés la Cour deinesië. LA 
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pour que nous 




































RS. E: haf ä % ss: nd Le Moniteur a fait deux observations sur. la diminution des produits des De Wa En A ne, heden 2 „et EN WE 
df TER “"frdeoits.des douanes et de l'accise des sucres. Il-dit, quant aux droits'de Un arrêté royal en date du Lfavnil,arprooms.. amtitrn dei à 
de mn. | on En …_{douanes, que: a Laloi du 24 septembre dernier sur les subsistances ali” 


seillers de légation, M: JAr. A.J. L. Str tenqs, -secrósaind: 
légation à heden et M. Jhr, G. M. C. Hooft, - seèrtétes „dp ih 
gation'à Bruxelles ;, hast ; sgrarbnd 
Au titre de secrétaires de légation:. « - - « : u. 
_ Prèsla légation à Berlin, Mle comte L. 6. J.F. de Paat- 
Duchastel, précâdemment atrachó près la lógation à Rome: … 





Bilereneees'plus en 1846 qu'en1845fr. 13,590,000 ou 73, p.c. 
“En Belgique, ces contributions montaient au premier trimes- 
trede 1846 à la somme de ... fr. 16,152,162, 
Au premier trimestrede 1845 à 15,932,764,78. 


pmentaires est une des principales eauses de cette diminution » et en ef- 
fet, comme parmi ces denrées ds en a qui-sont assez fortèment tazées par 
le tarif, il n'est pas douteux qne leur admission en franchise a dû influer 
sur les recettes. IÌ est probable,-d’un aútrc côté, que le trésor doit aussi se 

| ressentir de l'état de nos relations avec la Hollande, » A 


Re IA | 








ee | en En 10 Beos la léfatjon à Vienne, Mle comte J. van: Znplen- van: 
Différenceen plusen 1846 qu'en 1845 fr. 219,397,220u1l,?,p.c. | Le Roiest parti hier soir par un convoi spécial pour, Amster: Men ft, précbdemient attaché ròs la légation à Berlin, …—:= 
En Belgique, on comprend sous cette somme 1e produit du dam, où S. M. passera la journée entière, et y rodevra en‚am-j : EE homme seerétaireadjoint à alégation à Francfort, M. H.C. 


dience publique les autorités oiviles. et militaires, ainsì qu'il, 
avait été précôdemment annoncé, LeRoi sera ce soir de retour 
à La Haye. 


du Bois, précódemrent attaché près la légation à Copenhagút, 
Par le même arrêté les titre et rang de secr ótaire deógatipn 

sont accordés, sans charge pour le trôsor, au harou 3. P. van: 

Aerssen Beyeren van Voshol, attachó de lógation, aufourd'hui 


chemin de fer; mais il ne doit cependant pas y être compris, du 
moment qu'on établit une-comparaison avec les. impositions 
indirectes des autres pays. —_ ” een 

En ne comprenant pas le produit.du chemin de fer dans, Je 





hamb dee Etats-Généraux a repris hier ses | avec congé dans les Indes-Orientales.  . 






















































wöhtänt des dentribudioasindivectes „le résultat devieut encage; 4 Hemwmunication dedeux Messagesroyans, | … Par le même arrêté, ML. M.G. H.Panw, attachió. au. dbparte 
moins, ayantagenx Polk je Lein KEA A4 vut aff Eg b A ‘ ee oto P ortant modifieatiönde } adoi , ons des affaires bast Ë 4 dui depuis grelipae temps oe 
Lo, ler wrirn, de, 1hib.nn sre daon 4, 73008. | Cite gd FMO ze lg ponstrugtionde la:chausséé de:j les fonotions d'entdië, Rt, Bôelfs aiintenù dmg Pek 
tan dis que de der triut, do 18 iN arne bene eld Eel antee ab idee et d'un aufwe. profes: OE hd kas eâsiek: pon Frens ES erg ED 
En ni EN MOE te en Ei hek, K 1} { k GU, LP Ô / : 5 Ì " a kist \ Ede AA Cs Ws gaen zn De 
ge aen vins ata 1oaber 1) brgigte, de loietdes oxppsit RKD ED NS veert PasoritdeBerlin, i5avril: sn en 
„Wes EN i-Bae' but Hro 1kdettons. terde RE } ba mouvelle de la mort de S. A, R. Mad. la. prinoesse- Guil- . 
5 ‚185,095, 21, ji ‚|! L'ordre da: jour appellela discussion da projet. de-leî rb- | Tame de Prasse a cansé parmi tous. les habitants, de cette nbeie, : 


5 P „RIE. ib ge et à la la da Ie 
Pee" 7,450,914.71Â 





latif à l'indemnité à accorder aux victimes des @Mondations | de ep t doulot ä nes jonas: ! 
‘| ordonnèes en 1839 par les autorités militaires, zb dt apiès quel auguste défunte eut subi Uopération „aomnútet:akén : 
M. Backer trouve juste qu'on accorde une indemnité aux | tait amélioré par intervalles et V” toit Dlacser Keqpois de: 
victimes des inondations, d’autant plus que c'est l'Etat qui les | conserver ses jours. Mais vers la fin dela semaine ièra, il se 
a ordonnêes,qui en a tiró des avantages. Le rejet de la loi serait, | Manif-sta de nouveau de fâcheux symptômes. Le matin da lun; - 
à son avis, une injustice. 6 | dide Pâques, après un sommeil léger et de courte durée, la’ 







denve une profonde et douloureuse. impression Qaelguesje 











mmm an te dn 


weet est.  684,179.40} ou OA, p. c. de 
Hes qu'en 1845. 


Ces chiffres prouvent mieux que tout raisonnement ce qui 










vertest de digid ou dela dimination de laprospêrite | MM. Boreel et Cost Jordens ne partagent pas cette opinion, et | Princesse désira recevoir la communion ; après gfü‘ella Jaijdag ”. 
Hits Di BRE on breed ne presend;pes que l'Etat doive cette indemnité, Le premier | té dounge,elle tomba dans un profond assonpissament. Sam: 








vi: & Eter: EE oe ren Hg ree vaN 
iden; veste des róflexions- dont Y’ Zndépendanor: belge an?) 
pre l'état de recettes du ler trimastre 1846, pubilië'par de: 


akene:diten outre queles finances du pays ne le permettent 
asir-c& moment, où le budgetestdêjà grevé de différentes 
dépenses extradrdinafres, 5 7 : 


êpoux, les princesses ses filles et ses gendres ne s'éloigaèrent - 
dij da lit de F'auguste défunte. Hier soir, elle exprija,le, ven 
de voir encore une fois le roi ; ce désir fut aussitôt transmis aq 


á) 




























tn: on eres ge gin edt En, inge | t ijt We tot,” ‘| monarque, qui se tronvait à Pofsdam ; e4 bien :qne.6 Ml: sa 
… &iErésalte de Pensemable du tablaaa compexgtifdes rocattes des psbduits. | | afl Brot atBtoniig ae: ie Áes [gi rap. soit mise aussitôten ronte, ellaarriva une demi, hewre:äpräsque' 
indivects pendant le premier, trinvgbog, deo 48Ab: ies 1846, quki antés gone Lorateur derake } 0 ha pri Côsge 4 En ka af 
branches des produits, indirect gentjenhàgement le chemin de } je patriotiahië des ts be Nie Í 
fer, Pe iste î ait. dog 8 $, et les vins, ont rapporté fr. qu il ne voudseë” pas ST DE ir Jp dE 






stre correspondant de 1845. Il ya 
BE 1éS ‘suores, les eaux-de-vie indi-. 
Wd Seleekssion, des diminutions qui s’é- 
Peroódant définstit ‘ost seulement de 









decette toine nt ett te 5 crk id Kila, 
M. Roinmne parle également bi “favtr durfde de lc! ee sb jo 

Son Exe. le ministrede \inbéribur ad-interinva dófenda:: :—- - | 

MM. van Dam van Isselt et Wichers se prononcent pour 
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a de hie de course fat plus terrible que la pep jèré, bn _gnal de la mort donné par une fanfare, un sobresaliente prit. l’épée da ma- 
Te jahrean, pendant ce temps, était releid et faisait au hasard quel- tador. A la manière dont ce jeune homme maniait la ailes: 5 Beving, 

ques pas en trébuchant, cherchant, un endroit gù mourir. Selon un instinct { quoique noviee, qu'il savait mal son métier, et j'eus peur, j'en conyiéns, 

singulier qui s’éveille chez presque tous les taureaux blessés à mort, il se quand je le vis passer à plusieurs reprises sa main sur son frónt pour ssc 


rafpa vers l'un des chevauz qui gisaient éventrés, fit le tour de ce cadavre, | Îes gouttes de sucur froide qui coulaient le leng de ses tempes. Le { 

| se-cpucha sur lui, et mourut âcîté de sa victime. Aussitòt quatre mules | nero se tenait auprès de ui et l'encourageait. Sé: conscils furené ïnuttlet. * 

| bizarrement couvertes de grelots, de drapeauz jannes et de houppes rouges, |. Un instinct effrayant, mais naturel, éritkatmait du-côté de la balerade le 
entrèrent au galop dags kardas, ét elles entrafnèrent en quelques secondes | matador inexpérimenté ; il croyait voiren elle une- sauvegdrde, beki’ gil 
le faureau et les cinq chevaux, dont les corps furent atfachés successivement | son voisinage, au contraire, ajoutait am péril,‘puisqu'clle Tui coap, De hd ' 
_Aleurs traifs ; puis, up homme survint qui jeta du, son sur les faques de côté, toute retraite. A la preniière passe, le tauteau rasa de st près ot 
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TA DECEM4 GORRIDA DE TOROS, 


ej vn ei 
| tal Le matsdór, Hg 
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épbo Pepaule-du tädteaú, ä sang. Le cirque, approprié en un clin doel, fat fermé de nouveau, ct un | maladroit agresseur, qu'il le fit ehaneeler ; à la’ secoúde, il le culbuta, et, 
istänt sûr dui: fib'un pas en da ’él bondissant. C len’ d'entr’ dui. 3 a kt BR dean 
É e jetänt sûr lui, fib un pas én „Ss ‚| second taurean s'élanga en bondissa e spegfacle n'a pas d'entr’actes. revenant sur lui, il plongea-sa carne dans une cuisse du mal! reúz jeune 


stocade; mais ce que loi craignai 
glidsa sur le cuir, et I'homme;tomba. 
5 vqphii weleva Ja tête avec firié, 8, 
Nes a palme haat vat HR PN teit, 

Ted be én Pair, sans moúvenhent. Lès dona m 
Aévèrerit ‘tous ensemble :« Il est mort! il est, mor 
Ares Ehttlös deebiirutent et Uitbúriiërent le taureat, Le Chjalamerg, n'était 
tpas-mort; il sé relerä'aur' dpplaudissements de. la multjtüde, Son premier 
“oik Futde passer la’ rfrain.sódk ses hahits pour juget Ue sa blessure : Ia cór- 
lie sefehrbia; vat glissó ank le éatin luisánt de gon costume, ct la geay 
Beule GEAREOMBRIN. 1 ralivasss döne. son ép e zur-le-thimp, en essaya la, 
pointe sar Vifit rok Au uien. La ute te fat ongue, L'hom- f 


sûr: 


| : C'est ure chose remarquable quedes taureags de la même race et de la 

ja, | &,$gurie opk presque tous la même allurépt le même caractère. Les 
je qe don Pinto Lopez avait fournigÂ,la course étaient égale- | 

sl le péril était d'autant plus grand pour les hommes, que 
ié Chicfanero devait, fuer quatre taureayx seifement ; les quatre auttes } 
étaient destinés à \'&pée des sobresalient, zi (dopblures.) Le métier de dau-- 
blure est triste en tout Pays ; mais quand; óutreies sìfflets du publie; dae: 






homme et le clona contze da barrière. Ce fot uit ‘horrible: ‘spebtÁtlë, et je 
vois encore eet hese Jinide: appligué par la eotnë- dn Gptereki safe dé 
mur-de ‚beis rouge, dsieponbes de tete,” de mts pios UORRRek gi leld * 
‘contrâctioh: nervense vordat; oons bil weide BoOjoeis; We De: 
. ; Le Chiclanero, sans hésiter, se.jeta sur le taureau, empöigna pakte 
eprae gauche, le forga de lâcher prise, ct. détourna sur lui sa rage; puis, 
-ramassa |'épée et la maleta, et deux socondes plus tard le banderildero é&ät 
teur inexpérimenté doit affronter les cornes jd de comhat,Peffrot } vengé. On emporta le sohrezaliente. Pas une goutte de sang he sortaìl de kh: 
se communique au speetateur lui-même. Getelfgoi, cependant, n'est point |-cuisse, La corne:da taureau est si brûlante , qu'elle cauttrise en” pehdnid, 
sans charme, et, À mon avis, l'inexpérienee fn matador novice double | assnre-t-on „et c'est là ce qui rend'si dangeéreuscs vee ers Bld 
 Pémotion, c'est-a-dire l'umtérêt du spectacle. Fresque toute crainte dispa- | En voyant emporter le banderùllero évandti } tout mondt stelt? Hs: 
rai} devant le sang-froid de Montès, ou même devant là confiance du Chi- | dans mies veines, et je me demaridais sil beren wrd d'eneouraper 
AR h& AE Kn 
































































e'tut pas ” CAM: } clanero, Vissue du combat niegt point dasteusé, tandis que, en voyant l'é- | par aa: présenae de areilles tregrédies: fe durprise mes voisink 
Imestan divide AEC let sns ziten qúe la häfe, Ù se, posa devant elle pée.trembler dans la main dna oobresohente, Pon se ont pien poi- f ne dr perst mon bpetBBROrt le danger qu’avai cob 
“avée'ueig Bilde UL IMRDE dd glijden, id ie serahila que Phgancur de la goanfeincertitude. En en le Chiclanero àla première a pags Vénta la foule, antant la blessure 
Face ria, anidbre. BIE Witerebee an triompheJu Chiclanero,. eL |__ Le premier exploit di second taureau fat de renverser un, piopddrsivio- | dusobrésaliente Ia laissaisitedalfdrehte. — De quoi ’était-il raêlé ? s’écriait- 
“dn eceur bondit lentHollaidstnt én Yoraut cet homme sl brave et’sì élé- | lemmient, que le pauvre diable dut être emporté avec deux eôtes hwisées ; | on ; ce n’était pas son dllhire3 qu'il se fit tailleur ou bottier; ou qa’il apprit ' 
Weamment brave. Lé LA Fo” S'il reconnaiss4it son. epnemt, poussa | tm antre pieador pit sa place: Ce sobresaliente, moins brave et moins ha- | mieux son métier ls: Après de moì était une jeune femme. A Ta vúé du 
loug‘ràgissement et bondt dt Lé.ma | dor, iinmobile, a poitrine bile, ne vor ij pas s’éloigner de la batrière, ef refnsait, malgré les huées 


ont blessé : Que tontito (quel petivimbéeiter! dit-elle en étouffant du ‘bout de 
@ffacte, le corps porté sur soû jÄfrit à sónéventailandblâlleadent. ont 
À vet rea vockha à enòuz ent vh8 Le Ghiclsaeamabattit. les. qwatwe taurcaur. suivänts aveé une telle hub 
% ze Jeté ‚que lafoule le proclama: le second ‘torero-d'Es Sa répntatidn ‘kh; 
; ÉLÉ toujours eroissant depuis cette époque, et je sate pllis d'un dftcièpado 
„qái. le cornpare et même de gréftre ik itrtenrefi de du grand Monde: Tal-, 
„mfme. Nul toutefois a'oso le dire, caröts impose difficilement à la fonte’ tn 
‘ndugdau talent: Tdujours est-il que le Chiélänert ;s’1l n'a pat acqdts- toute 
Pexpérienee de Montòs, a plús de jeasiicgb, plus d'élégange ét plus db force, 
H, est‚bieg nave qu’il nranijtedid ostòllide ; son épée . ponssdt par’un brag 
-d'aciess Araverse-le taureau en ‚apt wómme un.fer roue qW’on trempe_ 
sdèjns/V'eat bouillante, tafidis que legsargmel de Montès, plus-d'une fois briaé- 
et affabli déjà, fait souvent défant à sour habilgé, Eh ouire, en vreillissant, 
Month $ontracté des habitides quì ds les-wrais afcronades. H Ki 
bite kes environs de Jerès , ct les vins couleur de tepaze que produisent les, 
coteask” de son pays sont loin , assure-t-on , de lui être antipathiques. IÌ 
perdu: eette sebriété orientale qu’il conscillait aatrefois, et sans laquelle Î 
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sail De za longue épée, on wap) 





put le ehoc sans êtte ébranlé, | de la fouleet les-orÂnges qu'on lui jetait à la-tête, de faire. vers le taureau. 
Ees Bots de sang par les na- | les rois pas de riguëur.. Ui aios, selap,|a loi, vigt Ini, commander das 
BEV PDRE ani-dessus du cuir que lape- | vancer et le-mit À l'ariende ; le malheureux poussa timidempot son cheval. 
Ste poïignée sariglente, Une bphne Sfcnttde BRAD pas faire zépandre une | A peine avait-ilbougé que le taureau chargea. Au lieu de, le piquber à bé- 
Weule goutte de sang ; mais das pe le chujgtait superbe. _… | paule, le picadgr le frappa, an, veotre.. Agpssitât Lan ‚se. leva-da tous côtét 
ke: Biet he pent tonner l'idée de tonperre. Papplandasements qui éclata | avegfijveur, ct ce cri rebentit-partont : «A la carcel! à la carbel! » (enpri- 
tn ig tn: tor en of, 9 fl sea. partirent an | aan! ei prol) sn od 
BEE terijps, Etat des cris. frénêtiguer, des trépignements enragés; | . Puis, es’ vociférattons redoublérenp parce que, aar hameBiévontrer le che- 
Wes les mouchofrs volatent én l'air ; une pluie de eliapeaux, de cigarcs; de | val, le faurean vint prendre homme à la: ewisse et. lg jota: hors de selle 
aROrte-cigares, tombe dans Parène, dont le Chielapero, t le toeren sonriant sans renverfer la monture, « Bravo, toro!-s’écriait-on, bravo! ct en prison. 
get enr ealuant le publië'avde grâce; Al rejeta áux spectatéurs les chapeaux | le picador F5 Le pauvre, diable avait la cuisse traversge; et 1’ hôpital seul put 
“Won lui lancait en signèid’allégresse, ramassa les cigares, enjambala bar- | le sauver du cachof, Quand on enfreint les lois sévères'de la” tauromachie,' 
Mee, et se mit à fumer dans le conloir #vée ses amis, ‘comîne si rieri der le publie espaguöl est impitoyable. Il fait respecter les droits du taukcauy 
Maordinaire ne lui était arrivé. Bientôt'on ‘allait encore avoir besoin de lui, | et c'est lui qu'il plaint toujours quand on le frappe contre la règle. 
en Le tatrcau culbuta cinq ou six chevaux et reguf les banderillas. Tous les 
ie {%) Voir le Jaggpnal de La Haye d'hier. connaisseurs l'avaientjugé fourbe comme son: prédécesteur, "rand; au si- 































glfrniers est mort en cette ville, à l'âge de 90 ans, M. 

kg&hcien bourgmestre et échevin de la Haye. Dans les 

4 88 à 1895 „NM, Bachman était un des magistrats de 

: es Sfondeias à à cette époque, à cause de 

e achhement à la Maison d'Orange, il resta depuis en dehors 

ade fonetigns-puldignen agate he fette 18E, époqaet 

ie Hs pnération politique. Ilfat g nommé bonrgmestre 
de Haye et en 1816 Kektetden de E: q 


BEEREN ge runiripg és es Bach 
(j FAN te geent eche ij 
arbtnentoraaupée jus 5 
achm 


€ lentids ob gf an nét estimé de tous 

our la fermietë de'són ae sa droiture et sa justice, et 
in. sáti’at dashemenk à à:s0p,pays, à la Maison d'Orange et aux 
interëts des Hebitants de cette ville. 








= Les rapports Taverables qui nous parviennent, de tous. atis 
‘gur Fétatde-la tédolté, doïvent rassúrer entièreivent nes calti- 
vateursgfui:a vaient, tan 1ioment, élevé.des eraintes sérieuses. à 
Y'égard du frotrent: IFest certain, aujoùrd’hui, que la rouggur 
dont; Jes. glans. étarent: affectés, dispurait „complétement, ‘et’ la 
te‚prometd'être aussi abondante: qu'en:toute autre année, 
\l en est de méme du colza, de la gavance et du seigle, qui fons, 
s’annoncent sous les pins belles appurences:— 
on Souetnolidu, Dinbourg. ji 


pe 


Dir dst 5 


baie on ite 


“ôn nous 5 Berit de Bruxelles 20-avril:- 


Au eommencement de la séanced’aujourd’hui M. le ministre 
de Hintérieùra donné: lecture de quelques explications sur la 
psilitigjue de:nouvean minústère. M. de Theux s'est borné à 
dité que le eabinet formé,nòn point dans un systèmed’ exclusion, 
mais pour répondre aux nécessités de la situation, se montrerait 
avant tout eonciliant, et qu’il avait à cor de donner une so- 
létion aûx. questionsd’ intérêts inoraúx et ihatäriels. 

Ia imdiué les projets: stivants courme ceúx sur lesquels le 
ministèxe dásire qub fa chambre prenne une prömpte décision : 
le projet: de: Ibi: sur les ‘sucres et le projet. sur ‚le traité de, com- 
mêrde Avenda Frarloe: «|: 

„he múnistärd: dósire également que le projet de loi sur Y en- 
seignemidnttraoyen soit evaninië pár Ta chignábre, il demandera 
qrevldisdetion dentrale-chár, gee: d'éaiminge 16° preiet, AP 
séitr! Gompkétée:eb qu” "elle $ dost sola en lequel 
chambre aura à discuter. Le gouvêriiement’ heelieen Pi genn 
etlort;de patriotique voneiliation,dit M. de Theux, pour donner 
urièrsolattan:satisfgisante à cette im portante question, 

- Get. epos fort court de M.de Thenx n’ádonné lieu à ancune 
observation ; la ehambrea repris son ordre du jour. 











La commission instituée par, l'assemblée eanistituante de Ber- 
nesternibet pubtië-sòn travail. Les ptiheipes de la constilu- 
tiein prajètde'sont tels qu'ón pouvait les ‘prévoir: élle proclame 
la:souverainètötdur peuple®t fe suffrage’ universel. Tous les ci- 
toyens'dù canton, et tous fes éitdyëris sûïsses domicitiës. depuis 
unb année dans le canton, sont électèúrs à21, anset. éligibles à25. 

ops ‘eeb  diyidë en'distri raäx 'd’ ôter 
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fer et de combattse dans la conduite de ces deux Ééminents personnages. Sì les 
circonstances venaient à rappeler de nouveàu Pun ou l'autre au pouvoir, il 

n'est personae, désirant las bonne i telligence enteela France et t FAngleterre 
et le mgintien de la paix, qui de Cbnsentit à ensevelif dâné \onblj: sès er- 
reurs fab et dater-urre Ëre nöutellëde' la prömehade de Longchamps en 
Lid 





Taadrar üne dose peu commune d’imprudence pour venir l’ébranler mêwe 
entre leurs mains, et c'est un enseignement très-instructif que de les voir, une 
fois re rés dans-la-vie prikées-zeadre,up;hommage vokenrtaire 
qu’ils Aaient ARo) d oes gerniters momen al leus 

de: 5 ed | bet 
döfijParlmerston deed que s”la oir de ren- 
Bn ótränèrësrderkon pays, c’esfhlla itbn d'imi- | 
e et miodéjg de ederdsberdee Apsis doute ue 
est pas Éloignde, puisque pendant toute la session il n'a 
pas dit un seul motau parlement sur la politique extérieure, et qu’il profite des 
premières vacances parlementaires pour se rendre à Paris et en avoir le coeur 
net. Pour nous, rien ne nousestplus agréable que-d’en courager ces fésolutions 
conciliantes; et pendant que tous les journalistes de coeur (comme on les ap- 
pelle) attaquent lord Palmerston, nous nous estimons heureux de pouvoir le 
défendre contre les Attaqies qu'il avait Iuismême prov oqúées. Sans aúcún dou- 
te, Verpértanch. de 1'hiver derhier a dû Tui prouver qu'on Boit moïifd désirer 
d'être l'objet de la défiance et de la crainte: de PEurope entière, quarid on a le 
pouvoir suffisant pour tronbler la paix di,genre humain, que d'être estimé et 


d'iaspirer de la confiance par une dignité galna ct une. honnête modération. » 
E RN 





Le concert que dl. P. Faubel et Mile Peppé se proposaïent de 
donner le 22 de ce mois, à la salte Diligentia, ne en avoir. 
lieu à caused’ rine répétition générale au en, Rò Leden) 


à 
dl gig eet: rémis ä dimanche 8 prochain, 29, dams le shad 
. EEE Ri ERK 


Nouvelies ap France. 
Ì Paris, 19 avril. 

La fatuille royale est arrivée à 1 heure de \’ ‘aptês-midi dans 
la cour-des Tuileries. Le-roi a mis pied'àterre' Îe preriiër. La 
2° légion de lä garde nationale était rasserablée ; pour réc; jnnai, 
tre ses officiers. Le colonel, M. Ganneron, à fait mettre là églan, 
sur deux rangs, et les cris de: Vive le roi! vive la nd royale! 
sont partis des rangs. — 

Leroi, tenant M. le comte de Paris  pâr la main, a voulu passer 
dans les rangs et répondre aux acclamations, qui n'ont, cessé 
qu ‘äprès que S. M. et le prince ónt êté rentrés au pâlais. 

_Úne foule immense s'était massée autour du. palais, attend 
Varrivée du roi, qu'elle a accueilli aux eris miile Tois F6 
de : Vive le roi! Le roi à paru très ému de ces marques tone an- 
tes d’affectueux intèrêt. 

‚Après quelques instanits de repos, le roi est venu se placer 
avee toute: lacfamille . royale, ta reine, les princes et princesses, 
daus:la salle-da-Erône ; sú:majesté, qui était arrivée en habit de 
ville; portait, Vuriformé de: génèral de la garde nationale, et te- 


PE 


léans êtait à la droite du roi. 

À 2 houres et 142, ‘LL, MM. ont reèu la dlanibre de pairs, 
ayant. äsa tête M. le chancelier et M. le grand:rêférendaire ; E 
elle était au grand complet eten uniforme. 

M. le chancelier, en présentant au ra 1 la chambre des’ pairs, 
a adressé à $. M. les paroles suivante PA 

« Sire, ' 

»J'attendais, non pour fáire un discsars: au roi , mais pour lui présenter 

Ja chambge kor pee que tgas les toankben ree ee él) dede ten: 


«: Happrfcie taste la: convenance de la réserve que vous vous imposez ; 


ji | 2je. n'en; suis-pas moins vivement touché de la démarche de là chambre 


pis Vac renndn: ze speragt 
bi eines EAS Et ENKS 

Ee iTiunes da € avi cóntiënt sur vorige” de lord Palmer- 

ston;è Pagis:un article dont voröiles princtpaux passages - 
« Nous avons eu occasion, il y a quelque temps; de dire combien le résultat 
en Rier voyage de. Ml. Thiers en Angleterre nous a eausé de satisfaction; 
ans joran avec le mâme plaisir l'excursion que. lord Palmerston. vient de 
faire ä Jaris. On ‘peut la regarder comme,la meilleure palinadie de,ces funestes, 
eifeurtet Île def esprit de Te nous sjen Link: eu occasion, de signa- 
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en ee toreros forment u unc lan à part, ct he plas. dee 
. pöarrajteroire. Teès-Gers,de la, aomstdlération: qu’ils doivent: du 
optstraidés familièvement par-losjeunes gene des: plus: 
di Ge reopvent deuz das, legons-de taurormadhse Hest f 
kiabetijng banlelinee, d'appsendre:c art dangerens.„ comme 
‚PBBFS rented RES 3 el ader nom point en.argent;: 
mal. en: Bern Chen EDS 10e 
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peis Afait boi matador. Ls: jeunes. } 
sopvénk dana - ‘des evoridas |. 


dire, A Madrid,un eabadleraqui ossaja! Vépét dean.terkrome 
eige étrange qu’un..gentleman,. parisieh- maniant: la éravacke |: 
eh. &pant pour sport, je eoncois, après touts. gee Ìon aise awi:! 
tag z ‚ap Jeane, „honmmne leste et vigouzeux attaquor résalument.ún tau: - 
rea tjk umgentleman rider s erertunk ein santerà ue seal ape) 
de Berny.  … 
eros hj Professioi, ponrroonir ken: gee meet et dé ensen be 
DAT bcra fhitsdes es u diteans. 
ate ag veert Pradb.ägs: 
0 bepabtid he-ârltammée, on besrecde rat: 
Arpase de cheveux qui 
nr rein et ‘artilp doii, aieseir -éraître àr l'arrière des: 
les Ko bias dasbourse: de vahans: de ris. 
HrAVCC, la jennesnedenba dits arant:saèner „Enten: 
aonsidératton dontilejouissents. isuffipa tag : 
E Wegsésil ya. quelques tanées, iu cie 
Beus dorsos:iaharnbellâns 
td 


jouter que Montês 
ranjuez, le,roi ‚envoy: 
velles. 1 ne faut dene z 
mans: vient ch sad a 
dt tama 
Î ne ea aun résultat a 
des éleycres de bestiaus, et lasp 
hope k;,Ou.ne toc pas moins de sis 
gen <vaut des ‚à 1,000 fr. Jooriak 
hatne pri ea rapport 


vate Se if: 


so: pil vortra (quatre ehivdur ct 


re dont: la. mart:poématuréesa. |. 


rij À 
rficuliëres, z prériddns pi afg Pauw: piinee dur sang, persanrie | 


LA: | 


padi; gomme on le, dost er même, ; 


$T1 s’äpproehera da tara, le caressëra; ét- détacherd’ Tes 
japrès Pautve, après eetl chuekêra cfitië sès' cords » Lradnötide drh” 
arai vk vadssi siagiker intermêde bheire an cirque hé hence immense. 1ié’tk 


k des pairs. Elle sait combien l'expression de ses sentiments , qui-m’cst tou- 


pjours si précieuse , le devient plus encore dans cette doulourense circons- 
»tance. Je ne parle pas de moi, Je ne pense qu’au danger qtie ma famille a 
peourù ; et il mest bien doyx de recueillie. ce nouveau noignage.de kaf. 
»fection que me porte la chambre des paits. » 

Ges paroles ont êté. suiyies des eris répétós de Vice le:roi! 

A trois heures , la chainbre des députés est partie du Palais- | 


Bourbon , son président Marans à sa tte, heen ei maenbren 


était en, habit noir. 
N sj 


3 tn mT KE 


veedar  # 
PEurope. 


, EN, 
de’ L Péninsule, à qui et, Sans eontredit la plas belle de 
sm atie 


q 
_clamer à Madrid la même'faveur.pour un autte tanreaû ‘dónt Ïë scul mêrite 
; était davoir:blèssé à mort, dais le éhemiri dé: rótidé, úfà pAuvre serpent de 


viltes Mivosel boro£ Piviù-él tjròf criait-ón: 'de-toutes parts. Ée piésident fit | 
um gesteldeneolèreAlorstoûtePhssistänce so prit:à ‘chanter en thoeut ett}: 


desrande ete entree ten'vóvait dai côté T'aûtre dl’ 
; dies: Quin be) aiende! (qui ést ie eden) zi li 
chien); ou à volonté Hbiikro (kr ie), 
‘Le peuple espagnel;qui vent quele'tdurtag brave soit haa „€ ie 
revanche;;gae le taercat Hehe'soïf: puri cl traitd'aver méprië. Urn hat 1E 
ui’ntose pas:se jeter sut èn pied we teitré pis uto plifkoe, bd it 
met: dire, nrest'päs jugé digne dehepte eig Oh tacheiÂ sa: pole: 
guite.debrelwans qui Ip prenúêdt ande ‘le, éd) 

: subàlterde te teappe parderriète: ela 
avec un eroissant emmanché d'úri Îén 
„Zuna: Alors’ le spectacle est’ gereed "et: nie, úie véritable hiöucherië. 

uele péril cesse; te dégóût' éomltithies. Quand le taureau dst froid, sans | 

ik âche, et quit a besoin-d'gtrE crite ror armé les banderillas de tarde 

(banderillas fuego) quié iitent, vanhe en 

bonds désespénés:  < Oden ei oan En 

Ge spcotaole, à pärtees inieldents qui seubpesaaistennd ë välia- 

ey tloby. est teujours de: même st ‘cependefsit GE rtnhnssnderdhd: Oe” le 
nslendasse paöy €, tout ad eóntraitt, grohe’ « cóntse [Pénthoùsieëme Aug 

Inieunter: Ce Idrame ebt: toutuuts ‘dún’ ihténêt: ‘ext érg, parte ‘qwil pad réel 

vtóujudrs; {P estilevle'd'an hofhine: qui, Sé lop E'voùs; Un jóui qud 

‚Monts! averit:alniee à un taureat got HDR) dn abten cönit ï if, , cölebre à 

rGeaiade, dut orde: de Pa” pêlis, Möntss! 2 Tú bi répoj te bidet 

st qu'il ne s'agit point d'un des gE gore re billes sede | 

Ma vaaesrid:; oiest da realieé! s Ck ne kds ie cinta. 8 

Eardiaant gul des Indidents âld 5 Ti fmBhmcs) jet dte)” 

tropldingebije vais wons éonter un f£ ate qì jn eé te pir des ironie P 

‘ooudaisos. IÌ y dsqe ghúées, kes habitants de Sévitlë Tatent ui ju 
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‘banderillas; an jeunw pâtré,; par kagdel il à éé 


sld! 


tsiëme taurcau parut ; c'était un animal parfaitement encorné aktie Bd; 5 
e bids; régut Tes bátidetiltas et sc mitÂ 


“inhgikiAdees, eonteé fnsage, totis les Kdiudores di pasa jet Te talúreau,” 


pan eene ebrtintaa de trótter én Faisait vadter sur son cód jet 


; Toast & botip an sifflement pròtonigé se’ rvan 


et hide aen le fit velie keg 





Nous sondes heureux de voir que le triomphe d’une politique entière- [_ 
iírente:de celle de ces deux honimes d'état-esktellement.complet qu'il } 


priëi ij 
erenbe a 


À mat 


RE le 
êlês, 


nait M, le comté de Paris par la main. Mme la duchesie d'Or. 


jouer tout bas que jie emtendu Je peuple ré- 


në weil” 
jee 
Ee GA wd I'media- | 


cr Fespäfh pols, 
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MM. Thiers , Odilon Barrot , de Lamartine, Dafaure, êtaient 
an milieu des rangs, ainsi que UM. Guizot, Duahâtel, cemte de 
Salvandy, Dumon, Laplagne. MM. Berryer, Lediu-Höpfip, Gar- 
nier-Pagès étaient absents.ll y avait 380 députés présents. d 

‚ M. le président Sagzet a prononeé le dissgugs suivants È 
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vla chambre entière vous eed ses Émotions et ses voeux. Toutes les * 
opjetons:, vermin {se pres à Penvi,poar:sahre® votre 1@ Milen se 
cefs Pekiorl cormimefilë sèderijBient pour wons-défendre ; pour servir de 
rórijpart ‘entre lbhinde ét vous Abtre landá dd Sire Jegtle fidête échv:êt 
dys. Ra ce! mofgeht;, un sk en Gón et acrddsonetiit rétentit 
kn heút du ro medi Ppátre\lijn Bfance: dette antitjue woelt, 
Ae a en les infortunes, sì généreuse 6 ERVAN bes ennc- 


mis, se soulève àla pensée de ces dell ee elk ih Sr 

repos afranchi pour toujours ; mais sa còûfiafiee ne s'est ”pas découragé; 

elle sait qü”ún nûisérable peut souiller son sol, mais non-compromettre ses 
institutions et déshonorer sa renommée. Elle sait qu'il s’est trouvé des as- 
sassins Chez les plus nobles peuples,comme il sen est armé contre les meil- 
leurs ruis, 

»Mais celui qui garde les rois et protége les peuples ne laisse point ainsì 
traverser ses desseins s,o’gst,à dui. grat apparent de- maintenir Jes grandes 
misstons qu’il a données ct de sacrer les élus des nations ayee Pinviolabi- 
lité de sa puissâneé, Ha étendd visiblèment. sa maití dar votrè esi 

'auguste. «" 
Sire, hénissgns. la Providence; félicitons ie ee flieltaùs cote reine 
‚que, nous „voyons toujoprs à vos; côtés, comme une compagne. wab „gul. 
bis e vsp ils, ct comine un an e de vertu ; 


lions le royal bnfarit, carla ptoteetborr geil 
voussera donné,d'achever votre tâche, de nnee sa jeunesse ct de prépa- 
rer, par lenseignement.de vos épreuves, de votre coprageet. de Vaflgefgon. 


des peuples, Paccorùplissement dè ses précieuscs destinges. » 


Cet admirable discours, qui peignait si bien les sentiments de 
toute la.France, a été plusieurs fois „interrompu par.des aqcla-: 
S unanimes, pâr des cris répétés de Vi toe le Toi | Vive. in 
röfne!: ‘L'émotiór était à ‘son  comble, Des larmes étaient, 
tous les yeux. « 
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sp suiokrppmadatont.gp groe des sentirnente, 
eluston, de ce conqeurs: si 


ie nn venez de m? exp 

dlnbredt phi ntehtòard: AU B ATAR äe 'ma fâmille, mesfijs ct mes 
pits poer vos Uieêfrehtime mön coeur le sent, bites Tes bfnbtios' 
»qut le ar eije „je m'en rapporte à vos cceurs pour eompratidrd reeet: 
»se er ans le mien , et que je ne saurais vous- oxprimacr. comena je le: 
p»voudrais, » 


fci des cris de vi ive le roi ont Íhierrodpù 8, 8, ú. Le roj, a res, 
pris : 

« Vous sentez, sans que j'aic hese votis Je dir iréritput. éc L: Yr a hid 
»péniblö pobr mei, noa datis le danger dijen: rits” j HEE pen 
pqùë ma Lille,a été expeséo À partager ces pêrils, "17" ** 5 anr erin” 

»J'aime.à espérer-avec vous que la divine Providence continucra à veil 
bler sur nons, et qu'il pe restera de cos déplorables áttentats quc le souve- 
»nir de l'indignation api excitent, ct des. témoignages: d'affection ef, de 
bdévdûment qu?ils fon éelpter autoyr de n moi,» 

‚De nouvelles alodlamatións, ònt suspendu la parale. du rol, me 
roi a terminé en ces tèrínes:  * … 

‚_« La France sait combiën je lui guis  dévauë, c'est pour elle que je veux 


pvivre; et ‘tous ‘ned 3 joafs’ ‘geroht’‘bonsaërdé à son Bane el st à sa ne 
DEAD ai. p rlg 

















eres 


; UE er Talireu de son emotion une sèrénità. 3 
| de es spritqu' il: a monirée presque aussitöt. M. de Préval, qui êtait,, 
arrivé trop tard pour se réunir à la chambre des pairs, s’était 
joint aux membres de la cliaitibre des‘döputés: Lero? l'd'reimar- 
qué: « Ah !'monsteur-de:Pr6val), Tuila dit SM. io tate qe voed: 
Ja chambre des ARR, mais Cc est un zenap. de tôte que voâ y 
faites lä Lo afl aante CLE 
Cette sdillie du roi, dit ävec un }sourité wffbles a epa jé: Vane 
geste assemblée;, que la vive éirotloh’ ä vor velit iteets be" 
‘Leroïà tegu é énsuitb le éoniséil “royal “de Tiuri tólr ‘Publ, 
‘pfósbnté par'le grand-inäjtre, Ml, le comlë- de, Satran, en 
KEE Eila + mein Ste Staf en bebt dev v ile, serre otd. 
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| %‚_À cinq heures, M. l'archevêque de Paris et les grands-vicaires | nancière expirée le 5 avril. Il résulte de ce tableau que \'excé- arrêté la marche politiqueà suivre, qui, doit être tout-à-fait 
ont été regus par le.roi et la famille royale. … inde dant:des recbttes: surles dépenses's'est ólevé à' 2,380,000 liv f-canstitutionnelle. On n’attend, à ce qu'il paraît ‚ qüe la fin des 
Ke EEE, st. (28,560, 000: florins.) Dans ce chiffre.,Tes versements ef- | Tiolences de la Galice pour convoquer les cortès. Gette conve- 
. Qurlques npuyeaux détails sont-donnés AJC ‘hui par Jes, fectuós-paf le gonvernement clitiois en vertu dh traité de Nan- | cätioh ne se fera pas boaucoup attendre. Le Heraldo, qui prend 
Journaux; nous les repraduisons ad ____  |kin fg\irent. pour 750,000 liv. L'excódant réel n'est dane que | ane couleur ministérielle, pretend savoir qu'elle aura lieu dans... 
Leeomte est parti le mardi 14 pour ée rpadre maant ies il. | de 1,630,000 liv, Dans son exposé financier de 1845, sir Robert | 10 jours. zen eer 
e'était présenté àla caisse de laliste civile!fpour.y toubher” darren Peel n'avait évaluêl'exeêdant probable du revenu qu'à 90,000 |. en EE 
de sa pensiauis Après avoir regu oet. argentsilStait netüurmé.Â eon hôtel , où: il ‘liv. Ses prévisions se trouvent par le fait. dôpassées de Ì 549000 “_Nous avons déjà parlé de Ja défense faite anx journaux, pan. 
avait d'avance derhandg. la note. de ce qu'il so,taapseit devgir pourloyer ef | \1V- ES PTEZISIONS SG ! nt par de fait, dépassóes de 1,549, ieohef polstitrae de Madrid: Ab pablier. ancimie-enboo' de aac 
menuúes dépenses. Cette note Tui ayant été retise, Len solde Je montant, qui liv. Sir Robert Peel évalnait; dans son budget, les dépenses de.| “SCM q Ladrig, ae pudipr. ane spec db neus. 
: S’élevait à 60 francs, et en même EA: ôte qu'il partait pour | Pannée- à 49,691,000 live; elles: nese-sont blevées en röalité B alarmante. Voicì dans quels termes est congu ce docu”. 
bentrére Nelen DAENS ‚| qu’à49,400,000eliv, © De PA ment; Ak: Ne Rd 
Pour se rendre à Fontainebleau ; ù lét'jöutnaux avaient annoncé que le roi | À Ri Gouvernement politigue de la province de Madrid, — Lt principtë de lx” 


la canipaghe, et qu'il ne'tenttéraît p. 
it-alter le ia's 1’ tie prit pas:lk voie du chemin de fer, qúiì est la : sh ed Keman . 5 t 2 U de, Ì 
nidra Ean f Lestroubles.de Glonmel sont- apaisés, grâce à la modération: ‚liberté de la presse, consigné dans la constêtation‘politigas qûf nous régît, 



























ante of. 

plus: rapide ét la plus éoonambidde:: il ge rendit: au bureau des voitures de Nè- |+ inherente mek sor nb ne lts, 
mours „et retint-uae place d'intétieur sous le nom de Lebrun. On dieser de la'tfbu pe, et'à la / generosité des habitants de là ville qui se Ia Laar ne Dee nt ha al arped nl 
an vereen 5 ee nom , auquel il répondit lors de appel des voyageurs, puis ‚| sont émpressés.dé distribùer de l'argent ou des vivres aux. male | aftscter les intérêts vi ban da nnen waden er bi nhed ä 

artik dansla voiture. … : s Sate dere z d Eed A PN r perkt seit 5 je … é : k io! ü 

i précautions étaïent prises pour assurer sa fuite, et même pour, faire, heuren oepagnande affamés. D'ailleurs, dans toute cette par- | et au progrès des conmaissances humaines, — 1-1 vn tarte ete at 
‘fie de 1 Irlande, la,dêtresse est au.comble, et c'est surtoutdans |_ Les lois relatives à cette matière signabent les pregeriptions eorvenables 
F'émigration qu'on cherche, un soulagement; voici lesnouvelles | potr-Pexercice: de ce droit, mais. ateune drelkes. no parte de :la:facolté dee. 


Ses ke 7 : 8 in 
rendre lé change sur là personne de Passássiri, et jeter dans une lausse ygie., 
s reclierches del justice. En Í f 
‚qe nous apportent les journaux anglais: j.répandre des nouvelles erronées, parce que une parville manière d'agirest* 


En effet, avant desë porter surla crête du mur qui sópate le pare de Hete 
clos d’Avon, il avait eu le soin de placer au pied d'un arbre; sur ún poiút bren 


E : : - vient. : 9 Rn <, dehors du principe sur lequêt rèpose eette institutior, vet ert:outrë; vas: 

i ière à attirer 1 ds de ceux qui les premiers péug-.}. «Le gouvernement vient d'expédier en Irlande 2,000 barils de maïs á } €n. SO paAp eq po: tosttubon, vet ert:outrë; ra 
varen Yerplostoû dei delen is dû fasiks bi ä cn de | bord du stcamer-le Rhndamante, …- a ‚haisse la digmité de la presse en la faisant dévikr du'but élevé dugudl ellé'* 
la voiture de Nemours qui lui avait-été délivré saus le faux nom de Lebrun, 1Ì »L'ordre s'est rétabli à Clonrnel; grâce à Pempressement u'ont mis. les doit tendre. A ces causes,et attendn qu'en: diwerses occastons on agit ainsi * 


habitants aisés à fournir des secours imaagdisgs- à la population affamée. | dans le desscin de semer là méfianee- et de séduire les:impradents, par dé 
Dans un meeting qui a eu lieu le 14, 500-li, {6,600 fl.) ont été versées et | SUPpositions ct des considérations coupables, je vous préviensque vous’ 
des collectes ont été organisées dans-toute la vijle. La police et les troupes | 2Y°Z à vous abstenir d'insérer dans votre journal, aucune nouvelle qui 
ont agì, dans les tristes circonstances où. s'est trouvée la ville, avec une | Poarraït contribuer à répandre lalarme ou à troubler Pordpe publics sijaón” 
in òdeux heures, par la dili. | sage modération, Il cna été.de même à Tipperary ;.on aurait eu à déplorer | J° me verrai dans Pobligation de suspendre la pablication:dy journal iadé-… 
rte Add ùne otergé où | les plus grands malheurs si les haaren slee avaient été emaployés pour pendamment des autrês mesures jugées nécessaires. — Dieu vous garde! … 
mAgil-etan allé 68 Cher | Faire rentrer dans l'ordre ces milliers,de malhourcux que la faim aiguil- Madrid, le 14-avail 1846.  …. SE 


comptait erisui ilifé etesur de, jeranpmgnt de tronble et d'effroi 

Mag an nn RE Ta Forst, où'il lui eût 6lé facile, 

avec la connaigsatge parfaite qu'il avait dé tous ses détours, de trouver une re- 
‚traite pre he recherches. 






L dot alva aêtendre le passage AW) Jonnait’ 
roi. Il parait qu’il y resta toute la matinée sans que personne vint l’y dérariger: : 

11 y prit toutes ses. dispositions, non seulement pour l’attentat qu’il méditait, 
mais pour lä ffite sur laquelle il comptait. On a trouvé plusieurs étages de 
fascines amoncelées par lui dans cette intention. Ils étaient appuyés au mur 


»On êcrit de Carrick sur le Suir, autre ville du Comté de Tipperar ‚ au Le Heraldo annonce que M. de Beauvall on (dout sl putmted® 


Dublin Evening-Post, le 15 : Notre ville est dans Hétat. le plus fà ême 1: ê ï t Franùais), viënt” 
n : dans l'état le pius fâcheux. Ent. 
La populace s'est soùlevée, a forcé tous les magasins publics renfermant de gon Mes prooas CAranG len tibanans ffantais), viënt. 





ge k : 
par lequel Lecomte devait s'enfuir à l'autre extrémité de Penclos, opposóe à. la farine et autres approvisionnements, puis, elle a pilië toutes les boutiques d'arriver à Madrid. ‚L } 

celle où ilavait établi son poste de surveillance. Sans l’énergiqne attaque du | de comestibles en général. L’ahsenee de troupes a laissé la ville sans défense EE ee 
palefrenier Millet, il est problable que lassassin aurait Échappé. Du mur de | et elle a été saccagée comme si une armée, de sikhs Peût traversée. Documents conameréiaier: … … ui: 









lenclos, il. descendait daus la forêt, où il avait grande chance, la connaissant 
depuis longtemps, de dérouter toutes les poursuites. 

ah sophie Millet a été immédiatement promu au grade de sous-piqueur 
dans 


»L’émigration continue en Irlande sur la plus vaste échelle. Ca ne sont Ne A Pe EE ata ! 
plus ulencht des ouvriers ct des bndee sans onvrage Gulden atrients.}, Le déoret dont.suit la, tadgetion a ét rendu par; le gonsern: 
des fermicrs aïsés cux-mêmes, cffrayés df JÄ tournure que dpa „dement de Montevideo le 18 écembre 1845: eee 
nements dans ce malkieureux pays, vont chercher en Amérique une terre | Vu la nécessité-de faire cesser l'abus dont se rendent coupa-. 
moins agitée. On évalue à 9,000 le nombre des émigrants qut ont quïttéle | bles certains capitaines de bâtiments qui, partant, de. ports, où. 
seul port de Córk-dans un mois.» 5 sont accrédités des agents consulaires de la-république, con 

ee ven ZE SEN treviennent aux rêglements établis, en sortant desdita gronta. sans: 
vous Neuvelles de Pologne. avoir obtenu. préalablement. le visa desdits ages eet vpe 
Lev oorvebpondenedside Breslaù de la: Gazette universelle al- Le.président de la rópublique, déerète si d Re ENE: 
tekse r&ndirdfder; deptzis le conimericement de \’in- 


kr) Juihé 


es Écuries du roi. Il recevra en outre une médaille d’or qu’il se fera hon- 
neur de porter. . É . 

__ Parmi les officiers qui accompagnaient la voiture du roi et qui ont contribné 
par leur empressement &t leur sang-froid à l’arrestation du criminel, on remar- 
quait M. Berryer, frère du député, officier de grande distinotion qui commande 
le régiment de hussards en garnison à Fontainebleau, 




























Le roi, dans sa promenade dans la forêt de Fontainebleau, se proposait de 
Voir courir le sanglier, gier jn at ;ùcingfante pas de Jendroit où on F Je 
A dd roi. H 






Art,:ter. Tout bâtiment: expédt 









































it fait arrê : î ; òme- h teer ea eraann stere | : elle a-un-êdiel 

sd ek helend en an rapke f | an retour, passa mòme dje £ Ned nkenk pnt ekggdtdes, port.où elle gun kje er : d 

k "8 AME be itu- tiennent. et dui fournissent ú GäTteite pÂtare |", baud eh é n : 
S. M. voulut bientôt mettre pied É terre; et debendit lestement dela voitu- | qu elies con abt ournissent une ecéllette pát ee e idd itkont B Beter se nitie: én: 

re, disant Dement, deint de Montalivet: 'Feites oo 17880 RID'de aux journwufrangnis der) tros: Elks: voridittjent der-d6 Á oittetiehi ikt HONIG eran bere 1 afreat pleit.” ’ 


deux ognis peyganssptombrenkkeudMdordie gpierenta, Uoslanas instante and. bi eltesqäf reprèsense iele wett) hr. 2. Les batiments qui ‘Gfriveront sans ävoir-acedrpli ls Rrinalitës” 
eem ek Pant tonlemeainle nonred Hi rcon” Gete Eede Led doogttes & Vlrtiche pebofdent, ge'ils-mient Abt oa sin xpidhes prin: 
reagere ER taat eas heart tas he ihn ys ssd brutale, ASB sh uTa PBE dt IER ERAHLfeg" 18° F'podt do ka vépubliquc, seront passibles d'une amende” de" L:900 pistes; 
„ dquët d&Vdn : 8 on'eût suivi conime’ plus fp ‘éle employees pour Î'exciler À tie guerre so- “quïls devront verser à la caisse de da coramissioi ‘ckirtrakd:de 1 oonpagide * 
Dt “ciale plùtá . PEEN ä 
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‚la plus directe, Lecomte, de l'endroif 







d ont. AE AD ál 
qu!À une réyolution-pólitigue, C'est, 





ap 
















e C lroïf rëva póh ce paint de "soumissjounaire des, droits de douane ; ils sergnt somt kep Â ame 
as ROER zi pee sar le derive de Ie voibere tande geitetait | vue Mu il fAut envisagge la nouvelle que publie cetie gagette en | visite rigoureuse qui coustatera st le ahepenk wi Alard sede, 
Jui; ip: Ô 


tout point conforme aux énonciatigns du pò stelen frais dercerto visies, 
„quel qu'en soit Íe résultat, restant à la chrge du navire. © 4 
Art, 3. Sont exempts de amende indiquée à l'article précédent, mais, 
non de la visite rigoureuse et de la confrontatien. du. chargement-avee le: 
varters, Pen” | manifeste, les navires axpédiés pour d'autres ports, qui entraront dans oenx:, 
plâoe, Où verta | dè PEtat, parsuite d'avarie-gu.de force, majeure; après sufisante preuve de, 


datedeBreslau, 14-avril,et où il est dit.d'aprês nne lettre de com- 
merce de Biela, 11 avril, que les paysans ensont venusaux mains 
on | avec les soldats autrichiens non loin de cette ville; combat dans 
lequel les troupes ont éprouvé une perte de 28 ‘cavaliers, pen- 

que-plus de 100 insurgós rard sar la’ 
5 t y 


plaaétöf té devant. Ces deux contre-temps, qui firent que Lecomte se pressa 
et tltenat, sauvèrent les jours du roi. 

…_ Hepetitducde Wurtemberg, entendant la détonation, dit: « Voilà qu’ 

. salue bon papa.» En, . 

Ce ne fut qu’au retour de la chasse que les princes apprirent par un paysan 
Pattentat quivenait d'être conbmis. Le roi a montré, pendant le diner et toute 










la soiréé, He pilots grdrid Sang-fedìd et la plus parfaite tranquillité. | Ë p chtiped: elf que dé s ës bruits exploités par Ïés Jet nécessité de leur relâghe dans lesdits posts. enal de vande 
Hous arens omis de dire que, lors dé Ia pérquisition, ppépde au domicile | ss | Ene Rad Er De | rde heen dent ed ee, hee, 
de Leeoïnte par le commissaire de police délégué, uaa somme de 100 frans R, en CREBO PARE 27 BOL BOTS | pour Jes navires ven 






henkk (zi 5. 


avait été trouvée ; or cette somme, „complétée de celleuda B; francs payée 
à PAôtellier, des frais de voyage et.du peu de -mbahaidrtedifée sur lui au 


k ; ed “5 EE SEEDEN ed 
mid den rex uaa, antre.conelusion. que, cehle.gue V'agitation | Fourdes mavires vendnt de ports situês au snd,de Ia. Nigop dans Aslan. 
continue dans guelguecamtnéas dela Gellieie: , Ket va an ia ee 
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„man as Ee Pour toute auto, ance, six . Ike 4 dins 
morigat de son arrestation, représente Je ehiffre ekuot dice qwiläbaitfo 2 Bee bern bets ed pee At Art. Orte Te en B 
touch dans la iztinge A48 14 la enisge def prinsionnafies de la liste ci- | journauwalfohndindswepds ietab veele at jorn ji a a 
vile, velt vat: B reerd tomres qu on ne sait à’ qüoï sén. | 









zer U. „_…steekul! and 
























































en elekt eN U niversollg diAngshoueg diteg ner littrodigeiklise zigné & dhemraviniene? 
Lecomts lune Hutereukstifbhe gatis rame à rem des- secours de la f Ja Gazette de-Cblògip ew adi odin rd tor qujdlmrdgneent jn: ss-proBäbtetriëne” wrs SES 3 
reine pendaohiagghhit bran Eni, EN core une granide effervescenoerdans IilPolgrie;:Voiei! cerui | êjà le service da bateais db astararrre hetis Gatkemi- 
ek di tade Villors-Cotterehs, dOrlé atfâvbir dolnië liet” Ate brit: A Poséri“on'á 'iriënlté quot | Déjà le service da bateaus. isvan 
llaé red id en a ohne riéans | paraitávotr dofirë liet hendukindee nere atie kind  [bourgiet Copenhöguë, 1 rie depuis:qaelgtres joints: On s'oc- 
et de Fontaë ae Ne 0 ques’sèntinellés, le cotnmaändant 4 fit püblier a ‘ce sújet Tivis FS B atre de: rótablisetkent «de: ba: lisné de Ta rekets Ab: 
Ces à opt gddiops avons dit qu'il avait été oflieter ; il n'a jamais éhé Lr ie ede „eupe-&n:0 © da’ ret HOME en igëné de pa raebots, ega- 
ue age dier dans arme, erdee datst delâvieg. | tCes jours-ci, une sentinellè à éé insúltée par dés perspnmies | levjent & vapeur; qui ‘@octnait,' en 1842, le transport ‘de Ta 
‚ , HEétart protégé par M. de-Rumiguy, aiderde-ajmij, de, sok delàvien-| ERAAN ie ai bt B Criple:tÔ rchbd GER FS Halo ‘nie "se |-corr@tpondance “et dès voyageurs entre Hull, Chistinéand èt: 
$ Hent les fäveurs royales qu'il devatt payer pàr Îe plús horrible des crimes. a Eb a IVi lesie dekt koni; sûr quoì la senti. Gothembourg. Les quantìtés’ considérables de produits eolg-' 
ne a da hen hk OT niee As ET EE EU LEEN RARE EE ROn AD _} maux et Ü ( Ê ir > Hambourt.. faisant has 
Lecomte est arrivé la nuit dernière à Paris, IÌ était dans. une voiture cel- f nel Feed „aait ète:blessé, le comman- | PiUXE autres qüela Norwége tire de Hambonrg, faisant ha- : 


bitueltement échelle à Copenhague, oùle transbordemept,au.. 
quel ils sont assujettis occasionne des frafs- et des stames, ler: 


commerce. norwègien est en inst, „auprès de-ladministrar 

ton pour obtenie {uele port de OAT ve dorus el Ee. 

mêdiaire À ces. expêditions,: On sait, qu’ paschemia.da fer ‘role. 

| actuellement, Kie}sà „Hamhourg.… Plusieurs inbgotiantg, nORWE. 
giens, danois et hambourgeois, ont cougu le projet de completer 

| Tes moyens de commenteatot entre” Tes deûx marches, à Fade” 

d'un service de bâtiments à vapeur qui seraient congfrnits spé 


re € ‚A tir6, Bien que persone malt sle bl orn 
4 lulaire, 1la été éerbué à la Còneergerie. Dans un nouvel intertogatúïres ù 4 dant crait devairjavertir,le;pal ie, pour empêcher queldpe mal- 
t Sost réerié quand. de magistrgt-lui a. parlé du erime- qu'il avait commis: | heur;.de-s!ahstenir de, pareils outrages-contre toute sentinelle: », 
__<Ce n'est pas u rime de tifer sun le roi,- a-t-il dit; c'est un attentat. » a: Gasette de. Pasen deaaent. da nouvelle des-.désordres révoan. 
Ce misérable' vondrafk-il feeir, pênser:qt?il ést Fou? Du reste Lecomte. per- lationnaires qui aubaïert eu'lieu-à RoBasèn-le:7. de-ee mois, à 
“ile sotenir quilspa pas dj gpmpliee.” : CP, |'proposd'inmeemdie et gft turaient-é1ô actoupagnés-des oris 
GN ik, ch ti Fides ë Mort häui Mlmánds!- Mt aus juifs. Dn 
“Le Moniteur Universel betaler mnd edet. 
\ fo» acerédité par le doupnal ch hai ame tramgaÂss | 00 


Là trams. 4: en 
0 es serrn 1’ ndAtohke! tive de Terdmte ; “ Nouvelles d'Éspagne. … 

PRS erimé politique l odiekse'tentative de Fes RE 

“PN Gerst arlent ‘ce mätin “de déneebes celberg? A | Madrid, 14 avril 
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De ammas comet 




































« - er ag ones d « v2 en : Gale Yip pt S chy ry es, ut Ee 
Phiques de Lyon eb d& Grenoble, recies par lPmAES de lin | Bate: Die aujourd'hui les ordonnances rovales gui | Ë à rk S ka Ovt Gad 
rie MGE gute des lettres anonymes, adressbes -&F obifpeNt BNIB ere ; elle insöre aussi des bulletins dès: | d Nouvelles et faits divers 

ie ’ k e 





: Jen drs ton hárred,'Fes avaient avertis qu'un standen eni sur.la situation de la province de Lugo. Lezèleet 
d, ! nes mp en nn an Dn , la: jou F] KPD ‚ n , Ek: : ern 8 Mn en zi eh ke ed nn derd en, nk eN B 
£_ je la personne du roï devait être consommê.dang,la journée du | Vactivité du général José de la, Gogsha et ‘des troupes, RES Les journaux dé Kapille ah atresie uinzaine’ 


E 46. Ges jougowak-ont été mal informés; aucunverisde ce gefre | triomphé du soulòvement vide ger lea róvoltés 4 eZnike” d'offigiers dek î dage sse sont ari vósddnsseptiefille. 
Portúgil: LP ex-gätiéral-Triatte:. que'Të grándsdút ne Soit pas annóricé “nous d 


















his 4 be zÂ HR Ea ‘ 
West parvenu aügduvernement. » hat ane re et ghelques rêfugiës venant:. 


Le. Hansa 
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Ë ee Oe EN id ul k as pu être arrêté, d'après les exprgsgions mêmes du rapport “proire, dit: le Cougrien;, que S. A. E. meaguittera pas Ja Provence: 
Sidi-Ben Ávad, envo: é extraordinaire dn Beydo Tanis à Pa- d er 5 okt rúestá ek ra LADE shite” 5, UE Bd, es, Biden t ANGAT dl } P E 
tie, a fai | yad, 10,080 EN ie onróde la Madeleine, en-ke u général José de la Concha, où ist qúestion de la clèrhence ‘| sans venir faire une excursion à Marseille „mais probablement 


Priant dedibtrikwer eettesorpme aux indigerty en stomp eôfre” zi oren lg pend: 
De en 
jp e € zl Je, par Za plies ï id 


elle-eonser veraske plus strict incognitpue BAR 
versie p RUE, cie aen gn 


—&Voici*Ids- phases dela meerderen 
5 Es se bornera à une éclipse par- 


aura lieu le 25 de ce mois 
























By le : verdement ne néglige aucune précaution, pons, déjouer. tente | ene vest: elen. Zil als 
dan : jÖars.dama la Journdedu 18 avril: … in . ‚10816 Pp we PORT ASjOnDre LEE À telle, È'estsà-dîre Gü'ab pMMMERJSE Velipse la lune ne semblera empiéter 
“ger quid menace sesjÖärs. la journe Mes eteRt tive de révolte. Le gouvernement ayant regu hier quel que sur une partie limitée ù' diëque solaire. Voici, d'après PAnnuaire de 
\ Nö Hèterber "ie hele est resté en délibération jusqu'à 4 heures du matin. | PObservatoire royal, la märche de cette éclipse : 
ee En RAe “ondrie, 18 avril!” Puelgnes arrentstieng ont été opéráen pendant la nuit ; elles | Commencement de léclipse à Bruxelles, le 25 avril,à Sh. 51m. 0 du soin. 
net ES: VES ENE nn ” 


EEEN … h-Gpt gurtout ‘porté súr des gens de bassé élasse et “des qüaktiers |. 
Un courrier extraordinaire 2 apgtuitéràrhondves la nouvelle. 
' atteritat à lavviede Lonis-PhilinpAeo.x ER epe cre 
p Glehe croît savoir qug le varegodedameine Viotaria à bal ent esp xd tauieatù 
B été ajourné à l'année prochaift «-"h= 6 zont : HLesdrrestätions próventivesqúi ont éù lieu, le bön Ssppst des 
BB motion d'ajourAement presentee par 0'Gonnell en Te bill f troupes.de- la.garnison „et les bullefine:favorablesyda Ja Galice 
R AF peptentien det persons et des proprietés en rlande, A | ont aoritribué à faire avorter ce plan: Le gouvernement avaiteu. 
Mpoussée par 1% voix contre 20. Malgré cette décision, sir d'abbrd, Ja pensée d'ajourner la course, de: téurèëâtds, afin de ne | 
NBrt Peel a consenti à renvoyer la suite du débat à lundi, en pas laisser de.prétexte ni d’dceasion aux fautenrs de désordres :. 
Pit GTE prent girdle- avant:úuo la okatabee: soit:d il:s'est ensuite ravisé, Mais la course detaureaux a dû être 
Rgd se pronongep: __…_ g:Conteerióblpärranie: pleie battantò:qui: m'a pas.cessó de tomber- 
kn, ehanceelier de Veekiiquier a présenté àla chambre des gendentYeprês Hide ge oen 

f Viane 1è ret edes recottesier des dépenses de V'année fi- fl U Ì long conseil de cabinet a été tenu aujourd'hui et on ya.) 


‚ Wilieù, …. ss eee ete er are Bh SO id 
- Le:soleil se-couchera étant encore en partie.éclipsé, vis on 
Grandeur de Péclipse, 0,36%, Ja diamêtre du soleil, étgabsd, 
La premièreinpvession du. distyue: linaire aura liewÂ FOrtent, à»%? de - 
 Pextrêmiséinférieure du diamötre vertical de suleike: 20 4-6 on eve 
“Cette éclipse sera’ trèszordinaire; púisqerark ped'plus des dent dieièsnes : 
“du disque solaire seulementseront éelipsás, se 
IL est: arrivé ua, sóriauw accident, su…le., chemin. de. ;fende-South- 
Shields, près de cette ille, Lt egpvoi de.dix hearas, venantrde Gateshead; , 
descendait’ avoe vitenserde Broctey-Whins à Shiclda.Beat à coup, en éue-'!: 
vant uae courbe, la tocotkstive saate: hors du: art heater 
tes kn des' voyagenks 'së bris. brusquemelits fe Tetomotive, seite 
détachée du teais, va dohdr' dte Foret conttif Abd Waitisons qui TongdttijmEr 
lé-chemin de fer 3 elle Jrisé, tpas les-ohetacdes ; doux femmes el, pin, ornis 


fi 





Änfnses (barvios bajos), Il paraît , d'apnès-lesnvis prevenus.à la: 
polide, qu'il devait y-avoir:aujeurd!kwui'même une tentative de: 
mouyement espartériste à la sortie dé"la'ëóurse “de, tautéaùx. 
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kn en te 
qui ëtáiert bien tranquilles dans une salle basse, sont attcints par la lovo- 
motfvé: ve érsé8 et abîmés par Peau bouillente et la vapeur. - 

Te étdient la force et le poids de la locôniotive, qu'elle a coupé Ie mur 
de Ie df&iso ‘comme un rasóir, sans ébranler tes matsons voisines. Lechauf- 
feurvet ke mécanieien ont eu des contusions: Un voyageur, qui se trouvait 
sur les rails près de la station, a eu les jambes brisées. Heureusement aueún 
wagon n'est sorti des rails et les voyagburs ont été quittes pour des contu- 
ston: Wre'des mialheureuscs femmes, cellé nt Tia t 
lanteyenf dès un état affreux}: das on: espère qu'elle ne motirta pas. On 
n'a pascncere pu parvenir à redredser: Jà Jècomotive. Un fort détachement 
de police stationne pour empêcher la foule d'entrer dans la maison si 

…_ergellement maltraitée. Ane ten de A 

—Condamnation, dà mort: en: 1845 en France, — Ee nombre de con- 
damnations.à-la. peine de. mort, prononcécs par les cours d’assises, pendant 
l'année 1845, a.éké de: einquante-cing. — Trente-cinq individus ont été 
condamnés pour assassinat ;: trois pour viol ct assassinat ; quatre pour ten- 
tative d'assassinat ; trois pour parricide ; deux pour infanticide 3 trois pour 
incendie, et.cinq.pour-4mpoisonnement. oe : 

Sus les, cingsante-cing condamnés, vingt-neuf ont. été exécntés et qua- 
torze, ont, obtenu ae cornmutation de peine, — Un arrêt de eondamnation 
a été anaulé.par la cour. de„oassation, et ik n?a pas é££ statné sur la con- 
demputjon da. trabucaire Cercot. 


En dB U yavait.eu.cinquante: condamnations et quarante-deux exé- : 
ain zn Gag tondarngations'de mains qu'en 1845 et-unc exécution 


iudoitiëre de répondre ù- ast cartel. — Hest-de gens pitis Iesifuêls la’ 
uedtion-da deel est bientôt résolue : notte laissétons à juger si dette solu 
tion de serai pnt ab bier des citbónstarices lafmeilleilre qué púisse tecevoir 


Ja q EN bies Ee ies 
“Mede Bouffrét, propMmgtaire aux Champs-Elysées „regoit un jouwtta visite 
: dranWieur Aike Cà je, Bol ik B eu autrefois des relations 


CRA ECR 


d'intérêt bien que consigné à la porte par le domestique, M. Lagarde pé-. 


néuù di vive force dans lappartement de Myde Bogffret , et là, après lui 
avgif vive éht reproché certains propos qu’il le sònpgonnait-d’avoir, tenus 
súr sen compte, il le saisit au collect, le maltraïte et préterid Pentrainer au 
bots de Boulogne pour le forcer à se battre. M. de Bouffret répond àá ce cartel 
tnattendu en ouvrant sês4 es „en eriant &l'assassin ; a voleur , et en 
__fsisant eonsigner provisojrement à la porte le provocateur, 

Anjefigtat, cf str ue plainte déposte par M: de Bouffret, le sieur La- 

ma wegiait en police corrèctiònnelle féporidre de cette provocation. Pré- 
pra alge Cima de viubencës, :ilieët condámné à 35 fr. damende. - 

















nei D abs Te AUB Mijgen, niintenant attaché à la sul- 
deme Validó:g kid dias van eget Aprbs-avdit assisté lord Byroir Ades 
Eton ettertjes leek HOORT hire: vtient 
Hame, et qu'elle a faitsétoversdins ha religiehn ‘ea ede: leker död 






leár père,qui appartient à la religioni» protestante. ke. 
zaades, on personne en Europe pour faire valoir ses droits ; máis la sultane, 
désiragt-né gas.se ptiver. de ses soins, a ‚ pour le décider à retarder son dé- 
pert be la one Viele „afin de lui demander sa puissante interven- 
ton cn fayenr.‚de,san. protégé. La lotte, éerite dela propre main de la sul- 





kamp, est sur: bean panier satin,-à marges richement ornées; elle a été ren- 
fer mbeydugegn sag de. velopas dawieht de piesres précicuses. : 
„C'est dn veste ‚Un. singubies concours de,circonstances que de voir une 


wprincesse eri enh ane,reine protestante en faveur d'n protes- 
Kant, et cantor un ghus d'autorité;du, gouvernement papal. …… 

parte Stu propet. dé -tElägraphe- souts-irarin, entre là France ot 
WAngleteme: Les doevórthements anglais ct franigats ont actördé.aux” deux 


md 





adaira ctiduibe fuser? Eivèrhidol: et’ Londres. 
j ple? OMEN Apiglettrre BPP Ttrde, ‘et on 
penten geld ooramepvers à fonctionner. vers les premiers jours ‘de jüin. On 
Pevougeathsanle denbekdgraptie. gat dóttwaverser la Manche, Cela fait, 
oûr emtélégraphe électrique de la côte à Paris et de Paris à Mar- 
weille, Si le 


Te même système à la Méditerranée, pour mettre Marscille ct Alger en com- 
munication instantanée. Plusieurs hommes de science ont révoqué en 
donte la pessikäliedd nine :paveilte.entreprisey mais des vpóriences extrê- 
mement satietnisgaies 


‘Die, mis gaaars que 
















z.peat s'Cyérnter sang grandes diffieukés, 









York, olé prbeint;dans. 
s ne waient. matin 

ls, be. capitding ot sie :Baatelors ont été. Jugeós À lamer, trois de 
5 Jopt parvenus de sanver en ASR cipe, 
autres ont péri dans les ffôts. Le navire éfait tellement 
Lene onf, dû fonetionnet jour et nuit. Le 8 ‘au ma- 
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gant phénomène‘dont Henri 





Monniei À e) 
dans qt et iet bite te gfand 
, RBE To tot: Mais Tetlant 
beriep Deet eo verk eet 








fûlée par l'eau bouil- 


‘bre de. John Jacob,”dans’ Powell-Élace, City-Roâds, offrait Ic tableau-hi- 


| àvait trouvé le: Pele den cost k 











doetietar voirlzit: sei 





Ate STO ús 4 j: d be" DE k Pa art 
dure dElSbhie- ait velEpriplië sûstrnarin’, entre | 





projet de télégraphe à travers la Manche réussit, on appliquera 





Resogt,démontré gonesanlerment que la ehose- st possì- | 


— ke prätpuebat. Iorêmmoïs Hereri;capituine. Kleneke, sé tendant à New- 
sa trdversée par un enttgpan si terrihle-que bes da- | 







eraenf le.návire; il,a pendtrsonigrand. mât et sa voile { vement et s’écrie : —-« Cinquäntè-sépt, mous 


ponnant an. navire, mais le | 


dst de Sámdy-Hook ar ‘ui natie dé $ 
éonrdtt fs New 


| traînèrent aucupe congóguence 





dont nous trouvons l'histoire dans les jeurnaax américains, n’appartient. les combattants 
t pas àla eatégorie.denfants-prodiges, parmi lesqnels Phéritier de M. Patrat 


nn 4 


ua, rdng si distingué. C'est an digne. éÉmule des Vito Mangiamele, 


| dams TÔWio. Il ést dout des facúltés mathématiqucs les plus extraordinai- 
IE ijk eed ct avec une rapidité merveilleuse, il fait tes calculs les plus 
. difficiles, Ene He à 


Voiciguelques-unes des questions gai lui ferent posées,Quctest le cube 
de 26? Heépndit 17576, On lui demanda la quatrième puissaee:de: 76. 
Ses grdads yenx brillèrent ‚viverment ; ik s’élanga vers la-porte,'tevint sur 
ses pas et répondit; 31 640 625. Trois quarts de minute s’étaient écoulés 


ockupe. 8ú, r | 
des Wade, ête. Cet enfant, Âgé de neuf ans et demi, habite à Gambier | 
N 
| 
Í 


entre la demande et la réponse. Les facultés eztraordinaires de cet enfant : 
| nes’appliquent pas seulement aux’ mathématiques. IÌ n'est pas de science; 
e, Phistoire et surtout l’histoire naturelle , 
sont pour lui pleines de charmes! Îläfvtposé tout seul un almanach pour 


qui lui soit érangêre ; l’astronomi 


1846, et il a fallu douze jours à un adulte pour recòpier la partie Ìa plus illi- 
sible de son écriture. — On parle de mettre cet enfant au collége, mais ne 
semblerait-il pas plas profitable de mettre le collége àcet enfant? 
“_— Le 16 est mort d'épwisement à Londres John Jacob, âgé de 70 ans, Il 
avait été transporté dans une maison de pauvres de la paroisse Saint-Liue, 


et à son domieile l'on a trouvé des valenrs du Pérou, d'autres bons, des * 


billets de la banque d'Angleterre et de Por pöur- 8,655 liv. st. La cham- 


deux de la plus affreuse indigeëte, Le chirargien 5 lui a donné les der- 
wiers secours :a vonstaté f&e Â% homme s’était tié à force tde-privatijns 


‘Ëohtimwelles: Il ta jamais vou faire eontaître sc pieste: | 
is 3 À eet 
K saturait soir corps. Le cororier 






é de rionrelkirk 





frietions d’huile d'olive, dort tous legan: 
adù faire une‘enqaêtc. eh m5 
—_£= Nos Iettres particulières d’ 
les éditears de deux journaux, la Minerve et le Siècle, ont été condamnés à 
Pemprisonnement ct à une amende, pour avoir diffamé. M:' Piscatóry , am- 
bassadeur de France: Sir E. Lyons et d'autres membres nae as- 


sistaient aux débats. Toutes les personnes présentes ont approuvé la con-- 


damnation. Le lendemain de la condamnation ; la Minerve contenait Pär-_ 


ttcle suivant : 


« Nous nous hätons de remplir un devoir que nous imposent la justice et 
la vérité, en déclarant que M. Piscatory ne s’est approprié aucune partiedes © _ 


ruines du temple de Diane.’ Ainsi, nous déélarons fausses les állégations 
contenues dans notre derniet nufdêro, ét nous eri Äerùandons pardon à U, 
Piscatory. » A NN: Ne 

— I’Ecosse est en te moment à la mode en Angleterre, Tons les fords 
tous les riches propriétaires anglais veulent avoìr un pied àÀ terre dans Îes 


oker zils geopend pins à aise, et comme les lairds des Highland, 


bit très predigues, beaucddf de châteaur, têlèbtés’ par leurs traditions 
historigue,sont;ä rendre ent& mbrabnt. La réine' d'Angleterre doit visiter 
PEcosse- pour. la ‚troisième. fois, Väté prochain, pour y rétablir, dit le 
Scotsman, en respivant Pair pur dessmontagnes, une santé fatiguée par. 
Y'air fébrile de Londres. an ann ii Ae 


— Voici un vol d’ane nouvelle espèce raconté par le Franc-Comtoig: 
« Un monsieur de belle venue, à la langue bien pendue, gure et vête- 
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DI EEN ' de 
Athèhes dn 31 mars, nous annoneent que : 
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Des témoins confirmèrgnt les détails que ‘nous venons de 
retraccr. 0 ‚ Ì 8 fe ve 
‘Traduits devant la jaridiotion correctionnelle, tonie prévenus de bles, 
sures volontaires, ayant occasionné une incapacitéde”trávail de moins-de: 
vingt jours, MM. Perregaux et.de Rovigo devaient- répondvéäzette préven- 
tion. Dael était le out de la parti Des bne qué M. ne am’ 
raët prononcées sur la famille tetlwipère de M. de Rovigo, patolës dff dle: 
premfer auraït refusé Je rötraëtbrjie burit, parce que ces paroles, il 





; rait no les'avoir jamais dites. « + 


Le& témoins entendus, et, parmi eüx,- le vicomte Bertrand, capitaine 
dartillerie, qui servait de second à M, de Rovigo, M. de Mongis, avecat du 
rot, soutient que les’prévenus se sont mis en révolte ouverte contre la loi: 
et ont commis le délit-prévu et puni par l'art. 311 du code pénal. L'organe: 
du ministère public réclame cependant du tribunal une répression pater-: 
nelle qui résserable plus à une lecon qu'à une peine. _ - 

‚ Apres la plaidoirie toute spirituelle de Me Desmarest, déferiseur de M.- 
Perregaux, ct la répliqae der procureurdu roi, le tribunal détibère dans la: 
chambre: du conseil et il interviént le jagement qui condámne Perregaux - 
et Rovigo chacun à'500 fr. d'amende et aux frais ; fixe À un an la darée de: 
la contrainte par corps: onde, brt a Ask DE 





T'héâtre-Royal-Francais. 
‘eshegedi23:aoril 18àB, (Représentationn° 138.) 
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— La Vie en Partie Doubieë, 
vaudeville en un acte, par MM. Anicet, Dennery et Brisebarre;, décoration 


nouvelle de la composition de M. J. B. van Hove, membre de lacadémie 
des arts. 





_‚_ “Eucie de Lammermeor, 





tn oÙ opéra en quatre partie; … en. 
RN 8 ONE N . Ebens! 
Une Ouverture à Grand Orchestre entre la première et-seconde 
ef En ‚pièce. ie 
__Vuta longueur da spectacle ou vonnnengeraeù siz houres et demise; :.: 

Bk ef it dit vrin orintdg Sil ig see ie 





mn É dE ne dead 
df ark 


ONCE 






S. 


m \ 
A es it EA sn 
W : S,.STTER, ver id Là Bte d 
… _… TAILOR, … 
Ee weiden BEE tet SAR ek NEE MERGE dbi riad or dr Ì 
EN Plaats ‚n° 4u: The Widupen … » 
… Béps ‘must respectfully to acqudint the Nobility and: Gentsyf Wesepe 


ments annongant la praspérité, se présenta chez un brave maître bottiersde : has just received from England a most splendid assortiment of the finest 


Besangon et lui commanda nne paire de bottes des plus élégantes, qui de- 
vaient Ini être apportées à son hôtel...ruc de Glères,à Besangon,au plus tard 
dans des denx jeurs. Le bean monsieur payait trop'bien de mine pour qu'on ! 


ne fût pas exact avec fn. Le maftze bottier arrive à l'heure très précise ;; - 
monsieur, étant dans sa chambre, èssaië les bottes, trouve qué telle du pisd 
| gauche a besd ait ij 





& eertain endroit, attend 
kina etie hee 


AnJû 1 N 


ti -d'être un ped:éla 





ju’un autre bottiër, qui avait reu la même commande, apporta d'autres 
bottes, et, après le même essai, fut prié d’aller élargie chez lui celle da 


| pied droit. Notre’ fripon ne se vit pas plús tôt débarrassé du second cordon- 


nier, qu’il partit fort lestement de auberge où ne tardèrent pas à se ren- 


contrer les deux bottiers. Ceux-ei se détnandèrent comment, et en dépit f'- 


d'une ancienne rivalité, ilsse trouvaïeht si mtraculeusement réunts.- ta 


chronique rapporte qu’ils pricent leur. parti en braves, vidèrent bouteilte 


avec leur vieille rancuné, et birèrent ad sort à-qui. reviendzait la paice de 
bottesrestant. »_ ent ' ’ Ee Gan DN on 


ES _— Unejeune femme est surprise: en conversation eriminelle pár ‘san 4 
mari, homme d’un'âge respectable, qu la traduit sans ‚pitié devant be terp »: | 


 bural. Après les premiéres forngalités de Vandience, le.peésident-adzessela.f.. … * 
, rif in . ki] 


“parole an plaignant,et procédant, aux qhestions veitéens:heá, 


âge. Le mati répopd ;.« Cbuguagte-deut ans. 






aseijót Vapeusta se lève vi 
AEN engte sopt Fne d 


miniaez pas mes circonstances atténuantes. »' 


fut c ele lendemain ils se rendraient à Neuilly, que IÀ ils se 
batbraieit 4Mépbe, Aur jour indijnë, le cómbat eut lieu, én elfet, entre éux, 
en isdn: re) Bertien et-dó M. dé Cotteri, leurs témoins. Dätts 













la Tutte le cornté:PortgeeiePatblessé à la gorge et le due de Rovigo regpt:f * 
un coup d'épée aïrnêtd droit, ldsbómoins intervierent angsitôt, et-minát: |! 

fin à ce combat. Les blessures des deter versaires étatant lágères et.a/ane rates 
fkcheuse: Cas-faits, néanmoins, étant pak: 
‘venus à la connaissance de |a justice, des ppupsuites farent dirigógs cqnlre, 
Ean , K, ke kema | 
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„peiné fat-il.sorti | 


‘Pays-Bas. + 5 








— Dans les premiers jours d’avril 1845, à la suite done discussion ien " 
} sez vive, un défi fut échangé entre le due de Rovigo et le comte Perregaux ; | 
„#tak fut convenu qu 


gae là its se | 










and newest artiëles for the summer season, 
He likenise received’ on entire new sort of Stuff môst proper for hae 
Patronised Pelto. En NA ec Eee gee 
el a Ha 
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. fChemin de fer du Rhin. ..…, 54 mm 
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_M. Joseph Hes. Grell 5 
tinne avec succês l'application de soa newer ds 
arúfieielles et minérales, d'ume mater 
tel et répandant à toutes les ezigences dit 
ame vóriké ico stestable que la perte des. de 
ges, gône la prononciatioe et rend l'opération de 
abend. quiróagitsìdéplorablegent sar action 
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